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LES habitants du quar-
tier Evounga, dans le 2e 
arrondissement de Ma-

kokou ont vécu le 26 avril passé 
un après-midi horrible. Et pour 
cause. Le corps sans vie de Same-
di Landry Nze Angoue, Gabonais 
de 50 ans, père de douze enfants, 
a été retrouvé pendu au bout 
d'une corde.
Si les causes de cette mort ne 
sont pas encore clairement éluci-
dées, des indiscrétions recueillies 
auprès de l'entourage du quin-
quagénaire font état de ce que 
ce drame pourrait bien être de 
nature passionnelle. Sam avait 
une femme, Carine N., avec qui 
il a eu 12 enfants. Sauf qu'il avait 
un ami intime, qui connaissait 
ses moindres secrets. Il soup-
çonnait l'existence d'une rela-
tion coupable entre ce dernier 

et sa femme. Une relation que 
l'homme abusé aurait d'ailleurs 
porté à la connaissance des ser-
vices judiciaires, de sorte que 
ceux-ci fassent entendre raison 
à sa dulcinée. Peine perdue. Pis, 
Carine N. aurait abandonné le 
foyer conjugal pour aménager 
avec le meilleur ami de son 
époux.
Ne pouvant supporter ce que Sa-
medi Landry Nze Angoue aurait 
qualifié d'humiliation, ce dernier 
aurait donc décidé de mettre fin 
à ses jours.
Aussitôt informées, les autorités 
judiciaires se sont rendues sur les 
lieux du drame pour procéder 
au constat d'usage. Une enquête 
a été ouverte pour déterminer 
les causes réelles de cette mort 
tragique. Pour l'instant, le corps 
du quinquagénaire se trouverait à 
la morgue du Centre hospitalier 
régional Omar-Bongo-Ondim-
ba de Makokou.

Makokou : il se tue après 
que son épouse a préféré 
son meilleur ami

L.E.N
Makokou/Gabon

LE chef du village Mou-
kandi, Pascal Matoumba, 
affectueusement appelé 

Zizi, est mort le 26 avril dernier 
à Franceville dans des circons-
tances tristes. L'infortuné souf-
frait d'une hernie.
En effet, c'est sous le mât du Vert-
Jaune Bleu que, après concerta-
tion, une chaîne de solidarité a 
vite été formée par les villageois 
valides dans le but de transpor-
ter sur une distance de 27 km le 
malade en tipoye de son village 
jusqu'au carrefour Iboundji. Lieu 
où on pourrait trouver un hy-
pothétique transporteur routier 
pour le déposer dans l'hôpital le 
plus proche.
Selon une source proche du dos-
sier, le chef Pascal Matoumba a 
d'abord atteint une structure 
sanitaire de Koula-Moutou, 
puis orienté vers un établisse-

ment hospitalier mieux indiqué 
à Franceville, le chef-lieu de la 
province du Haut-Ogooué. Les 
images et vidéos montrant les 
conditions de son évacuation 
sanitaire se passent de com-
mentaires et révèlent le degré 
de précarité auquel font face les 
populations du département 
l'Ogoulou enclavé. Tout le réseau 
routier étant hors d'usage depuis 
plusieurs années.
Face à cette mort qui a plongé 
toute la contrée dans la conster-
nation, le chef de canton n'a pas 
retenu son émotion. Les yeux 
larmoyants, il a exprimé sa dou-
leur en voyant son proche col-
laborateur le quitter dans des 
conditions aussi épouvantables. " 
Je suis dépassé par la situation 
de notre canton. Nous vivons 
comme des sous-hommes. Notre 
localité est délaissée… ", s'est-il 
désolé avant de fondre en larmes.
À noter que Moukandi est un 
regroupement de villages situé 

dans le canton Haut-Dikobi, à 
57 km de Mimongo, le chef-lieu 
du département de l’Ogoulou, 
province de la Ngounié, sur 
l’axe Mimongo-Iboundji-Kou-
la-Moutou. Rappelons que 
jusqu’à ce jour, le département 
de l’Ogoulou (Mimongo) est 
complètement coupé des voies 
de communication. Plusieurs 
tronçons sont obstrués par des 
éboulements. Il s'agit notamment 
de Yeno-Bilengui, qui est fermé 
depuis 2019 et Mimongo-car-
refour Iboundji. Mais aussi Ye-
no-Etéké et Massima, lequel fait 
face à de nombreux bourbiers.

Mimongo : le chef de village malade 
évacué en tipoye, est mort à l’hôpital

F.N
Mimongo/Gabon

Le chef Pascal Matoumba au cours de son transport en tipoye : le 
chemin du non-retour.
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